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02De       à l’Écho !

Vos questions ? Nos réponses !

Je dois poser une benne 
devant chez moi pour réaliser 

des travaux à mon domicile. 
Y a-t-il une demande à faire 

en mairie ?

Franchement, c’est du n’importe quoi toutes ces 
priorités à droite ! On ne comprend plus rien s’il faut 
freiner ou pas. C’est dangereux !

Oui, vous devez compléter et 
déposer en mairie une demande 
d’autorisation d’occupation tem-
poraire du domaine public. 
Vous pouvez demander le formu-
laire à l’accueil de la mairie ou le 
télécharger dans l’onglet urba-
nisme sur le site internet de la 
commune www.fl eurbaix.fr

C’est pourtant la volonté d’une cohérence sur l’ensemble du village 
qui nous a poussés à mettre en place cette solution éprouvée pour faire 
ralentir. Auparavant, certaines rues étaient marquées en STOP d’autres 
en priorité à droite. Désormais, plus de questions à se poser, tout le 
village est en priorité à droite. Nous comprenons néanmoins que tout 
changement demande patience et qu’il nous faudra un peu de temps 
pour nous habituer.

Vous êtes nombreux à nous questionner, par mail ou courrier, en commentaires Facebook ou par 
téléphone. Voilà une sélection de questions envoyées par des habitants et nos réponses qui peuvent 
intéresser tous les Fleurbaisiens. 

La mise en place de parkings permettrait de dégorger 
les rues et trottoirs de notre commune. Pourquoi ne 
pas faire un parking à côté de l’école Franche-Terre 
sur le terrain appartenant à la CCFL et qui rendrait 
grandement service ?

Un projet immobilier privé était prévu à cet emplacement. La com-
mune de Fleurbaix n’ayant pas les moyens de préempter, le terrain a 
alors été acheté par la CCFL pour y proposer un projet intercommu-
nal autour de logements inclusifs ou encore une structure d’aide aux 
aidants. Il n’est donc pas possible d’y réaliser un parking.
Néanmoins, pour permettre aux familles de se rendre à l’école Franche-
Terre très facilement, le chemin des écoliers permet de rejoindre le 
parking des tennis très rapidement ! Bien sûr ce n’est pas un « drive 
dépose enfants express » mais quel plaisir de prendre 3 minutes pour 
se souhaiter une bonne journée ou encore se raconter les activités du jour.

Sur les chemins piétonniers et la 
nouvelle passerelle reliant la ré-
sidence du Biez et des Margue-

rites, il y a toujours beaucoup de 
déjections canines. Pouvez-vous 

installer des sacs à crottes ?

Nous avons décidé de 
ne pas mettre en distri-
bution libre des sachets. 
Les propriétaires de 
chiens doivent anticiper et 
ramasser. Merci pour nos 
semelles !

Nous sommes nouveaux 
Fleurbaisiens et bientôt 

jeunes parents. Comment 
faire pour avoir une place au 

multi-accueil ?

Nous vous invitons à compléter 
un dossier dès que possible car le 
nombre de places est limité. Vous 
pouvez aussi vous orienter vers 
la crèche des petits chérubins et 
vers le Relais petit enfance : Valérie 
Henneré vous renseignera tous les 
jeudis après-midi sur l’ensemble 
des modes d’accueil possible. 

Y a-t-il un bus de Fleurbaix pour aller à Lille ?

Pour vous rendre à Lille, vous pouvez rejoindre la gare d’Armentières en 
bus (lignes 419 et 911), plusieurs A/R par jour. La ligne directe 910 vous 

amènera au métro porte des Postes à Lille (arrêt à 5 mn du centre de 
Fleurbaix, à Fort Rompu ou Z.A. Moulin à Erquinghem). 

Tous les circuits, horaires et contacts sur www.fl eurbaix.fr

LILLE

Bonjour y a-t-il une campagne de 
dératisation de prévue. Dans 
la rue des Crombions il y en 

a vraiment beaucoup et cela 
abîme les berges des fossés ?

Des piégeurs sont en charge 
de cela. Vous pouvez aussi 
vous procurer du produit rati-
cide gratuitement en mairie, 
aux horaires d’ouverture. 

Il y a beaucoup de 
canettes et bouteilles 

dans les fossés. 
Est-ce que vous 

pouvez les enlever ?

 Les services techniques font le maxi-
mum pour nettoyer les espaces verts et 
naturels mais les incivilités sont nom-
breuses et nous le déplorons tous. Des 
actions participatives sont aussi proposées 
comme la matinée du dimanche 19 mars 
« Nettoyons la Nature ». Rejoignez tous les 
volontaires. Bonne humeur assurée. 

Nous espérons vous avoir éclairés sur des sujets très divers. 
Cette page N° 2 de l’Écho y sera désormais dédiée. 

Vous trouverez également la majeure partie des réponses à vos 
interrogations sur notre site internet www.fl eurbaix.fr. Sinon, n’hésitez 

pas à nous questionner par mail mairie@fl eurbaix.fr. 

Diffi cile de rester à 30 km/h et en plus ça ne sert à rien !

Pourtant les risques et la gravité des accidents sont directement pro-
portionnels à la vitesse. 
A 30 km/h, il est possible d’arrêter sa voiture sur 13 mètres. A 50 km/h, 
cette distance est doublée ! (par chaussée mouillée, il faut doubler la 
distance de freinage). 
De plus, l’angle de vision est d’autant plus large que la vitesse est réduite. 
Le champ de vision d’un véhicule à 30 est doublé par rapport à une 
vitesse de 50 km/h. Lorsqu’on roule lentement, on peut voir les piétons 
qui s’engagent sur la chaussée et l’enfant qui surgit entre deux voitures.
1 minute de plus pour traverser Fleurbaix à cause de la zone 30 ! Alors 
circulons zen ! 
Vous retrouverez toutes les explications sur les projets sécurité routière, 
communiqués très en amont dès octobre 2021 dans les Échos nos 53 et 54.

Ruelle du Bois Fieretz, des voitures passent très régulièrement, il 
n’y a pas de trottoir ; pour laisser passer les voitures, les piétons 
sont obligés de marcher dans la boue sur le côté de la route, route 
qui est régulièrement inondée lors de fortes pluies... A quand de 
vrais chemins de randonnée à travers champs dans Fleurbaix ?

Vous avez raison, c’est une route de campagne (donc sans trottoirs) 
dans notre paysage rural où les fossés sont à préserver pour protéger la 
biodiversité et éviter les inondations.
Des chemins de randonnée à travers champs ne sont à ce jour pas pos-
sibles. Les « bandes enherbées », généralement présentes le long des 
cours d’eau délimitant les parcelles agricoles, sont privées et protégées. 
Ces corridors biologiques permettent à une ou plusieurs espèces de 
trouver un espace naturel afi n de se reposer, de manger et de se repro-
duire. Ils permettent aussi d’off rir un refuge aux auxiliaires de culture qui 
réduiront le nombre de parasites des parcelles. Les bandes enherbées 
maintiennent donc la biodiversité animale et végétale.
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Chères Fleurbaisiennes, 
Chers Fleurbaisiens, 
ENFIN !
Enfi n nous avons pu nous ren-
contrer lors de cette cérémonie 
des vœux 2023 !
Les deux premières de notre 
mandat ayant été annulées 
pour des raisons sanitaires, le 8 
janvier dernier a été l’occasion 
de faire le point des actions 
menées à bien lors de ces trois 
dernières années.
Il faut avouer que ce mandat fait 
face à des circonstances bien par-
ticulières : pandémie du COVID, 
guerre à nos portes en Ukraine 
entraînant une infl ation galo-
pante, une pénurie des matières 

premières et, pour 2023, une 
explosion du prix de l’électricité.
Néanmoins, nous gardons le cap 
sur la rénovation de nos struc-
tures communales existantes et 
travaillons sur l’avenir de Fleur-
baix dans les 15 prochaines an-
nées à travers le nouveau PLU.
La cérémonie du 8 janvier a été 
aussi l’occasion d’inaugurer 
notre salle multisports rénovée 
et de remettre le nouveau dra-
peau 14/18 à notre amicale des 
Anciens combattants. L’original 
datant de 1920 sera préservé.
Madame Caroline Parmentier,
notre députée, Monsieur Xavier 
Bertrand, président de la Région 
Hauts de France, le conseiller 
régional Simon Jombert, Em-

manuelle Leveugle et Raymond 
Gaquère, conseillers départe-
mentaux, Monsieur Jacques 
Hurlus, président de la CCFL 
étaient présents et nous ont féli-
cités pour le dynamisme de notre 
commune et de ses habitants.
Mesdames et Messieurs, je 
vous présente, ainsi qu’à vos 
proches, au nom de l’ensemble 
du conseil municipal nos meil-
leurs vœux de santé, de séré-
nité et de bonheur pour cette 
année 2023.
Vous savez pouvoir compter sur 
nous.
Bien à vous,

Aimé DELABRE
Maire de Fleurbaix  

Édito

Voeux 2023
2023 : personne ne peut igno-
rer que nous sommes dans un 
contexte de crise énergétique. 
Si le bouclier tarifaire limite à 15 % l’augmentation du 
prix des fl uides subie par les ménages, il n’en est pas 
de même pour les collectivités.
Au 1er janvier, notre contrat concernant l’éclairage pu-
blic et les tarifs d’électricité pour certains bâtiments 
municipaux est impacté.
A consommation égale, la facture passera de 50 000 € 
annuels à 200 000 € en 2023 et ce, malgré l’amortis-
seur de l’État sur l’électricité.
Une chance pour notre collectivité, les tarifs du gaz 
resteront gelés jusqu’au 31/12/2024 et ceux du contrat 
électricité seront bloqués jusqu’au 31/12/2023. 
2023 sera donc l’année de la sobriété énergétique.
Lors de la séance municipale du 30 juin 2022, le 
conseil a acté le transfert de compétence « éclairage 
public » auprès du SIECF (Syndicat intercommunal 
d’énergie des communes de Flandres). 
Ce transfert, eff ectif depuis le 1er janvier 2023, per-
mettra d’engager d’importants travaux de rénovation 
d’éclairage public sur les réseaux vieillissants.
Un audit a d’ores et déjà débuté dont la restitution est 
prévue dans les prochaines semaines. Il permettra de 
prioriser les axes et équipements à rénover ainsi que 
de défi nir notre programme de travaux. 

Cette rénovation se traduira par la poursuite du déve-
loppement de l’éclairage à LED avec variation d’inten-
sité démarée en début de mandat.
Cette gradation d’intensité permettra de diminuer les 
coûts, tout en maintenant un éclairage sur le domaine 
public garantissant la bonne utilisation de notre sys-
tème de vidéo-protection.
Les études fournies par le SIECF démontrent une éco-
nomie de 46 % d’énergie grâce à la variation d’inten-
sité et une durée de vie des LED multipliée par 2 du 
fait de la non-coupure totale la nuit.
Fin 2021 un audit des bâtiments publics de la com-
mune a été réalisé.
Les plus énergivores d’entre eux ont été identifi és.
Cela a abouti à la rénovation, dès mars 2022 de la 
salle des sports.
En 2023 le bâtiment historique central de l’école 
publique Franche Terre fera l’objet d’une rénovation 
thermique et sera reconfi guré pour off rir deux belles 
salles de classes et un bureau à la directrice.
Le bureau actuel de direction et la salle des profes-
seurs, bâtiment vieillissant et très énergivore, seront 
démolis et l’école sera dotée d’un nouveau préau.
Le département procédera à des travaux de voirie en 
rénovant la chaussée de la seconde moitié de la rue 
Henri Lebleu et le rond point du monument aux morts. 
Merci à nos conseillers départementaux de nous avoir 
soutenus dans notre projet.

La commune accompagnera ces travaux par une 
rénovation de la borduration et des trottoirs. Ce sera 
l’occasion aussi de travailler sur le volet environne-
mental du monument aux morts (rénovation de celui-
ci et mise en valeur).
Des travaux de voirie ruelle Pringuets et rue du Mou-
lin d’Arignel sont prévus par la CCFL. Je profi te de 
ce point pour une nouvelle fois souligner le rôle de 
notre communauté de communes sans laquelle nous 
ne pourrions avoir un programme ambitieux de réno-
vation sur Fleurbaix.
Enfi n les premiers résultats du schéma directeur du 
vélo voté en 2022 en CCFL verront le jour dans le cou-
rant 2023.
Comme vous le voyez, 2023 sera encore riche en in-
vestissements et j’espère que 2024 pourra l’être aussi.
Je remercie à nouveau tous les partenaires et acteurs 
qui permettent la réalisation de ces projets. 
L’enjeu environnemental est un axe majeur de notre 
mandat : la municipalité s’est engagée depuis plu-
sieurs années dans une démarche de mise en valeur 
de notre belle commune ; Jean-Marc Burette et Anne-
Laure Delassus, ont alors présenté le label régional 
seconde fl eur, obtenu par la commune en 2022.

Discours de Monsieur le Maire le 8 janvier 2023  
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Et de deux !

Budget participatif 

Fleurbaix a reçu deux fl eurs, mention encouragement, 
au concours « Villes et villages fl euris ».

Un grand merci à la che-
ville ouvrière du projet : 
les services techniques, 

les bénévoles du jardin des sai-
sons qui ont impressionné le jury 
par leur volonté et leur enthou-
siasme, au travail de Lestrem 
Nature, aux mains anonymes qui 
donnent du temps pour ramas-
ser les déchets, au geste res-
ponsable des citoyens qui récu-
pérent les crottes de leur chien.
Depuis 1959, le label « Villes et 
villages fl euris » récompense 
l’engagement des communes 
qui façonnent leur cadre de vie 
pour le rendre plus agréable.
En 2022, au-delà du désir de 
maintenir notre première fl eur 
acquise en 2018, en tenant 
compte des remarques émises 
lors du passage du jury, nous 
avons concouru pour la deuxième.
Lors de son passage, le jury a 
particulièrement apprécié la 
volonté municipale au niveau de 
l’urbanisme et de la protection 
des espaces ruraux.              
La préservation des fossés à 
l’air libre pour favoriser la biodi-
versité est un facteur identitaire 
de notre village.

La commune dispose d’un beau 
réseau de sentiers de randon-
née bien mis en valeur et partici-
pant à son attractivité.
Les Fleurbaisiens sont impli-
qués dans la démarche de la-
bellisation, notamment avec la 
participation des enfants des 
deux écoles et du centre aéré, 
au jardin des saisons ou encore 
la demande accrue pour les jar-
dins familiaux.
Le jury a remarqué le choix de 
privilégier les espèces locales. 
Il a souligné également le patri-
moine végétal développé de 
notre commune et noté de 
beaux spécimens 
(Je pense à nos saules têtards, 

caractéristiques des zones 
humides, appelés aussi Allaux 
dans notre patois local).
Les actions en faveur de la qua-
lité de l’environnement sont 
reconnues : récupération des 
eaux de pluie, protection des 
abeilles et autres insectes mise 
en œuvre avec Lestrem Nature 
ou bien encore le plan de ges-
tion des cours d’eau.
Le choix des mobilités douces 
comme la mise en place de 
chaucidous, des balades à 
thème (nous en avons plus de 
50 km) et le nouveau chemin 
des écoliers en face de la mairie 
sont de parfaits exemples pour 
favoriser les déplacements.

Pour fi nir, le jury a mis en avant 
une belle cohésion entre élus et 
techniciens, motivés et dyna-
miques. Il a remarqué une réelle 
cohérence entre le discours, les 
actes et la prise en compte des 
critères du label.

Ce label n’est pas une fi n en soi : 
c’est le mieux vivre ensemble 
qui restera notre préoccupation 
et nous aidera à poursuivre dans 
cette démarche.

Jean-Marc BURETTE
Commission environnement  

Les trois projets retenus dans 
le cadre du premier budget 
participatif ont été soumis 

au vote des Fleurbaisiens.
Le dépouillement des bulletins 
de vote a eu lieu le vendredi 18 
novembre en mairie. 

Voilà le résultat des 
130 votes se répartis-
sant selon le podium 
suivant 
1. La table multis-
ports avec 61 votes
2. Le zéro mégot 
avec 39 votes
3. La fresque du cli-
mat avec 30 votes.

Prochaine étape : la mise en 
œuvre de deux d’entre eux l’an-
née prochaine : la table multis-
ports et le zéro mégot qui, l’un 
et l’autre entrent dans l’enve-
loppe du budget participatif.
Nous remercions tous les parti-
cipants.  

Infos Municipales

« Malgré le nombre important de suff rages recueillis par ce 
projet, cela n’a pas été suffi  sant pour permettre sa réalisation 
dans le cadre du budget participatif. 
Néanmoins, le nombre de votes exprimés pour celui-ci me 
pousse à déployer le jeu de cartes et d’intelligence collective 
de la fresque du climat afi n de sensibiliser - sans culpabiliser - 
les personnes qui souhaitent en apprendre un peu plus sur les 
causes et conséquences du changement climatique.
Ce projet me tient à cœur en le menant à bien sous une forme 
un peu diff érente.
Que vous soyez habitants ou salariés, je vous propose d’or-
ganiser un atelier fresque du climat avec un peu moins de 
personnes par séance et un engagement de convivialité par-
tagée.
Pour ce faire, j’ai besoin d’un peu de votre temps (2 minutes 
maximum) pour répondre à un questionnaire (en collant le lien 
ci-dessous dans votre navigateur internet ou en prenant le QR 
Code en photo) afi n d’organiser au mieux un ou des événe-
ments « Fresque du climat » sur Fleurbaix.
Je sais que je peux compter sur votre engagement citoyen ».

Bien cordialement,
Jean-François HERLEM  

 Lien vers le questionnaire 
    en fl ashant le QR code ci-contre  : 

Comprendre le 
changement climatique… 

Retrouvez les comptes-rendus complets du conseil municipal sur fl eurbaix.fr

Conseils municipaux des 26 septembre, 21 novembre
et 12 décembre 2022
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Une salle de sports rénovée et inaugurée

Vœux au monde économique

Il s’agit d’une première concré-
tisation de la campagne de 
rénovation énergétique des 
bâtiments de notre patrimoine 
communal, lancée dès 2021 par 
l’équipe municipale, soucieuse 
à la fois de diminuer l’impact 
environnemental et de réduire la 
consommation énergétique.
Cette salle de sports, 1 200 m² 
au total, est l’équipement com-
munal le plus vaste. Elle est uti-
lisée quotidiennement par les 
écoles et associations. Amélio-
rer sa performance thermique 
était donc une priorité.
Sa réception remontant à 1991, 
nous en avons profi té pour la 
remettre en conformité avec les 
normes actuelles, revoir la distri-
bution des vestiaires et rafraîchir 
la décoration intérieure.
Ainsi nous résumerons les prin-
cipaux travaux réalisés :

• Désamiantage complet de 
l’ouvrage.

• Agrandissement des vestiaires, 
rénovation des douches.

• Amélioration de la perfor-
mance thermique de l’enve-
loppe du bâtiment, ajout 
d’une isolation par l’extérieur, 
permettant de supprimer les 
ponts thermiques, réalisation 
d’une nouvelle toiture isolée. 
(La sous-face micro-perfo-
rée de celle-ci nous permet 
de bénéfi cier d’un confort 
acoustique amélioré).

• Remplacement de toutes les 
menuiseries extérieures y 
compris la véranda respon-
sable de la surchauff e du 
dojo.

• Bardage métallique.
• Pose d’équipements tech-

niques à haut rendement : 

nouveaux radiants, traitement 
d’air double-fl ux.

• Installation d’éclairages par 
LED dans tout le bâtiment.

• Et enfi n les nombreuses pres-
tations intérieures : faïences 
carrelages, faux-plafond, pein-
tures et sol sportif.

Ces travaux se sont déroulés 
sur 9 mois, de mars à novembre, 
conformément au planning pré-
vu.
Le succès d’une opération et 
d’un chantier, est toujours ce-
lui d’une équipe.
Encore merci à tous les acteurs 
de cette rénovation, les archi-
tectes du cabinet Plato, Nico-
las Viville et Emilien Cathelain, 
les 9 entreprises régionales et 
leurs sous-traitants qui ont réa-
lisé ces travaux, nos services 
techniques municipaux qui ont, 
entre autres, assuré les démon-
tage et remontage de nombreux 
matériels et équipements spor-
tifs de la salle.
Merci enfi n aux écoles et aux 
associations qui ont patienté 
durant la fermeture de cet équi-
pement.

   
Dominique BÉNIAC
Adjoint aux travaux,                

sécurité et aménagement 

Sur un budget total de travaux de 1,3 M€, révisions de prix 
et TVA comprises, le reste à charge pour les fi nances de la 
commune est de 26,52 %.
Les 73,48 % sont fi nancés par les subventions que nous 
sommes allés chercher auprès des diff érents acteurs publics 
selon la répartition ci-dessous :

La cérémonie des vœux 2023 a été l’occasion d’inaugurer les 
travaux réalisés dans la salle Richard Saputa.

A près trois années de 
disette, la mairie de 
Fleurbaix et la CCFL ont 

pu organiser conjointement les 
vœux aux forces économiques 
le lundi 23 janvier au Centre so-
cioculturel.
Devant une cinquantaine de 
dirigeants des entreprises fl eur-
baisiennes, Aimé Delabre et son 
adjoint François-Xavier Cottigny 
ont placé la soirée sous le signe 
de la prospérité et des coopéra-
tions.

Après avoir présenté les 
membres de la commission éco-
nomie, et permis à Jean-Marc 
Burette de saluer le retour du 
marché sur la « place de l’église 
», la parole fut transmise à Phi-
lippe Pruvost, vice-président 
de la CCFL afi n qu’il détaille 
les actions mises en œuvre par 
la communauté de communes 
notamment le soutien fi nancier 
proposé dans le cadre des in-
vestissements.

Les représentant de la CCI 
(Chambre de commerce et d’in-
dustrie) et de la CMA (Chambre 
des métiers et de l’artisanat) ont 
ensuite partagé le bilan de leurs 
interventions respectives auprès 
des entreprises de la commune, 
au sein desquelles les actions 
liées à la digitalisation répondent 
à ce sujet prioritaire.
Gilbert Ducoup est intervenu 
pour remercier les acteurs ayant 
participé au fi nancement du 
nouveau drapeau de la com-

mune, M. le Maire prenant la 
pugnacité et la détermination de 
l’octogénaire en exemple.
En préambule au verre de l’ami-
tié, François-Xavier Cottigny n’a 
pas manqué d’inviter les entre-
prises à s’engager pour relancer 
l’Union des professionnels de 
Fleurbaix, avec pour objectif le 
développement de la COOPE-
RATION sous toutes ses formes. 
Appel auquel plusieurs per-
sonnes ont répondu favorable-
ment.  

PLU : 
les démarches 
pour la révision 
du Plan local 
d’urbanisme 

suivent 
leur cours.

A l’heure où nous écrivons 
ces lignes, le tribunal admi-
nistratif examine le rapport 
du commissaire enquêteur 
pour validation.
2 sujets principaux sont 
ressortis de l’enquête pu-
blique :
 Les conséquences de la 
création de la zone écono-
mique sur la circulation rue 
des Crombions.
 La seconde tranche du 
lotissement du Biez. 

Mars 2023

Approbation 

défi nitive du PLU
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C es mots de Xavier Bertrand lors 
de la cérémonie des vœux sont 
allés droit au cœur de M. Gilbert 

Ducoup.
Derrière chacun de ces étendards ce 
sont des hommes et des symboles et 
donc un message.
Comme l’ont fait Henri Loridan et Gil-
bert Ducoup auprès des enfants de nos 
écoles, nous vous présentons les mes-
sages que nous livrent les drapeaux 
d’anciens combattants de la commune.

Les drapeaux sont remis par les autori-
tés aux rescapés du confl it ; ils symbo-
lisent le devoir de mémoire vis-à-vis de 
leurs camarades disparus.
Il sera porté lors des cérémonies pa-
triotiques. Il saluera et accompagnera 
le dernier départ de l’un d’entre eux. 
Il faut se rappeler également que ces 
confl its ont engagé une armée de 
conscription, c’est-à-dire des citoyens 
capables de porter les armes. 

Gilbert Ducoup, président de l’amicale des Anciens 
combattants, a remis à Henri Loridan, porte-drapeau,     
le nouveau drapeau commémorant la Guerre de 14/18.

Il a souhaité remercier les partenaires ayant permis 
cette acquisition, et il nous revient de saluer sa persévé-
rance et sa pugnacité. 
L’amicale des Anciens combattants de Fleurbaix remercie très chaleureuse-
ment les citoyens, les commerces et entreprises qui ont aidé pour l’acqui-
sition du nouveau drapeau commémorant la Guerre de 14/18, remplaçant 
ainsi son prédécesseur âgé de 120 ans.
Le projet n’aurait pu voir le jour sans l’aide fi nancière accordée par la Ré-
gion, la commune de Fleurbaix et l’ONAC. Les associations, commerçants 
et entreprises ont également contribué à ce fi nancement : le Sénior Club, 
Fleurbaix Patrimoine, Barbry Cuisines, Carrefour Contact, le Carré des 
Filles, Dassonville chauff age-électricité, Delestrez transports, la boulangerie 
de Rémi, la Pharmacie, la Taverne des Layes, Le Tonnelier, Verhille Immobi-
lier, Ysatif Coiff ure.
Merci aussi à la boucherie Coustenoble de Bois-Grenier, à la Gare des An-
nées folles restaurant à Sailly-sur-la-Lys, au restaurant de l’Hippodrome à 
Marcq-en-Baroeul.
Nul doute que ce nouvel étendard sera brandi fi èrement et continuera à 
mobiliser autour de lui de nombreux Fleurbaisiens et encore plus particu-
lièrement les enfants lors des cérémonies offi  cielles du 8 mai 1945 et du           
11 novembre 1918.  

Drapeau remis suite à la guerre de 14-18 

 Le nouveau drapeau

Drapeau remis suite à la guerre d’Algérie

Sur cet ancien drapeau on voit : 
- Le casque Adrian : il symbolise les souf-
frances des soldats ; ils recevront cet 
équipement en 1915, au début du confl it. 
Il a remplacé la simple cervelière (calotte 
d’acier portée sous la casquette ou le 
képi). Les blessures à la tête étaient alors 
la cause d’une proportion signifi cative des 
pertes sur le champ de bataille ; 77 % des 
blessures des Poilus étaient localisées à 
la tête avant son adoption, le chiff re tom-
bant à 22 % en 1916.
- La Croix de Guerre : décernée aux com-
battants les plus valeureux ainsi qu’aux 
personnels de santé qui portent secours 
et soignent à portée des tirs ennemis.
En 1920 cette dernière distinction sera 
accordée aux communes durement 
éprouvées par les hostilités. 3 000 com-
munes la recevront dont Fleurbaix.
Cette Croix de guerre fi gure aussi sur le 
monument aux morts.

Il reprend la Croix de guerre reçue par 
la commune de Fleurbaix. Il commé-
more la mémoire de tous les Fleurbai-
siens qui ont servi leur pays.

« Union » est remplacé par « Amicale » : 
ce mot témoigne de notre gratitude en-
vers ceux qui nous ont quittés.

Union nationale des combattants d’Afrique 
du Nord. 
Cette fois le confl it n’est plus sur notre 
continent ; on voit la Croix du Sud aussi 
appelée Croix Touareg. Elle représente 
une constellation d’étoiles utilisée pour 
l’orientation.
L’autre symbole est le chapeau de 
brousse signifi ant la souff rance de nos 
soldats à la chaleur.
A Fleurbaix, ce drapeau est brandi tous 
les ans pour saluer la mémoire d’Henri 
Charlet blessé dans l’embuscade de Tizy 
Ouzly le 25 novembre 1955 (voir Écho 
55). Il succombera à ses blessures le                   
4 décembre, date de commémoration 
pour l’amicale des Anciens combattants 
de Fleurbaix.

Drapeau remis suite à la guerre de 39-45

Il porte l’inscription ADPG Amicale des 
déportés et prisonniers de guerre.
Au centre un morceau de barbelé signi-
fi ant la privation de liberté : suite à la       
défaite de l’armée française, il y aura         
1 845 000 soldats prisonniers de guerre 
dont la plupart resteront 5 ans dans un 
exil forcé en Allemagne.
Cette guerre voit également de nombreux 
civils subir la déportation - et souvent la 
mort - pour des raisons religieuses, eth-
niques ou pour faits de résistance.

Patrimoine

A chaque guerre, son drapeau 
« Quand un drapeau est trop ancien, qu’il ne 
peut plus se déployer lors des cérémonies 
patriotiques, en général c’est aussi la section 
qui ne se porte pas bien. Cela fait plaisir de 
voir que le drapeau continuera de flotter 
et de poursuivre le devoir de mémoire ».
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B ravo aux 11 nouveaux 
jeunes écoliers en CM2 
dans nos deux écoles 

fl eurbaisiennes, engagés au 
Conseil municipal des enfants :
Aubin BOONEFAES, Simon 
CAQUANT, Zélie DEBARBIEUX, 
Victoire DELEFORTRIE, Louis 
DUBREU, Agathe DUPUIS, Alice 
DUTHOO, Raphael HOCHART, 

Baptiste PESCH, Noémie RIGAUT-
OUVRAYS, Gaspard VALEMBOIS.
Ils ont des idées plein la tête ! 
Deux projets ont été plébiscités 
lors du vote auprès de leurs co-
pains de classe : un tournoi mul-
tisports et une soirée ciné sur 
grand écran. Rendez-vous au 
printemps pour participer !  

Au 1er trimestre, les 2 classes 
maternelles du Sacré-Coeur 
sont allées visiter la ferme 
des Pâquerettes à Fleurbaix.  
Les élèves ont assisté à la traite 
des vaches et ont pu goûter le 
bon lait dans un chocolat chaud. 
Ils ont été impressionnés par 
cette visite. De retour en classe, 
les élèves ont travaillé sur le pro-
jet : « Du lait aux produits laitiers ». 
En lien avec la semaine du goût, 
les enfants ont dégusté 4 petits 

déjeuners variés et équilibrés. Ils 
ont aussi découvert des livres, 
documentaires sur le sujet. 
Quant aux 3 classes élémen-
taires, elles ont mené tout un 
projet sur la mine en allant 
visiter la mine de Lewarde 
pour découvrir un monde 
qu’elles ne connaissaient pas.
Suite à cette visite les élèves, 
selon leur classe, ont travaillé 
sur la mine en littérature, voca-

bulaire, géographie, sciences, 
art plastique. Ils ont étudié des 
textes documentaires, lu des ro-
mans, étudié le vocabulaire de la 
mine, découvert le bassin minier, 
étudié les diff érentes énergies 
fossiles, dessiné des mineurs 
au fusain, construit des terrils.  
2 beaux projets riches de dé-
couvertes et de connaissances. 

C e vendredi 21 octobre 
à l’école Franche Terre, 
le temps de l’action 

était arrivé pour aider l’asso-
ciation ELA qui sensibilise au 
combat contre les leucodys-
trophies*.
La dictée ELA a marqué le lan-
cement de la journée pour les 
plus grands et a été un excellent 
support d’échanges sur la soli-
darité, le respect de la diff érence 
et, plus largement, au handicap. 
Partout en France, des milliers 
d’écoliers ont planché sur le 
même texte. 
Puis, des tout-petits aux CM2, 
les enfants se sont dépensés 
sans compter en prêtant sym-
boliquement leurs jambes aux 
enfants malades qui ne peuvent 
plus s’en servir. Place à de nom-
breux ateliers de jeux sportifs, 
préparés par leurs enseignantes, 
toutes mobilisées. Un goûter 
équilibré a clos cette belle jour-

née où le mot ENSEMBLE a pris 
tout son sens. Les élèves se sont 
mobilisés avec une belle éner-
gie pour Alice et Coline, Nathan, 
Léonie…tous les enfants tou-
chés par une leucodystrophie.
Les familles étaient mises égale-

ment à contribution avec la col-
lecte de fonds. 1 151,90 € ont 
été donnés à ELA pour fi nancer 
la recherche médicale ainsi que 
l’accompagnement des familles 
concernées par cette maladie. 
Cela va permettre, par exemple, 

de fi nancer l’achat d’un logiciel 
de commande oculaire qui pour-
rait permettre à Fanny de com-
muniquer avec son entourage. La 
mobilisation des élèves est égale-
ment essentielle au moral des en-
fants touchés par la maladie.  

* Leucodystrophies, c’est quoi ? C’est le 
nom un peu barbare derrière lequel se 
cachent des maladies génétiques rares 
qui détruisent la myéline (la gaine des 
nerfs) du système nerveux. Ces mala-
dies entraînent progressivement la perte 
des fonctions mentales et motrices. 
Chaque semaine en France, 3 à 6 enfants 
naissent atteints de ces maladies.

Conseil municipal 
des enfants

La ferme des Pâquerettes et la mine de Lewarde 

« Mets tes baskets et bats la maladie » 

Jeunesse07

En musique 
Les comptines, les jeux en mu-
sique sont omniprésents à la 
crèche municipale. Mais nous 
avons souhaité aller plus loin 
avec des ateliers d’éveil musical 
animés par Martin Deheeguer, 
un musicien bien connu du ter-
ritoire. Les enfants écoutent, 
touchent, expérimentent, res-
sentent des émotions et du plai-
sir avec la musique. 

Le saviez-vous ? 
0 à 3 ans est une période privi-
légiée pour développer les jeux 
autour de la musique. 
« Les neurosciences ont prouvé 
que la musique était bénéfi que 
au développement des tout-
petits. Au-delà d’un rôle déjà 
connu sur leur mémoire et leur 
attention, elle développe éga-
lement leurs capacités d’ima-
gination et d’expression orale, 

leur créativité, leur motricité 
fi ne, leur souffl  e, leur sociabilité, 
leur apprentissage des langues 
étrangères… Bref, il s’agit d’un 
outil aux impacts multiples. »
 « Les enfants sont plus à l’aise 
avec les tessitures aiguës, plus 
faciles à reproduire pour eux, et 
avec les rythmes musicaux ra-
pides qui calquent la fréquence 
de leur rythme cardiaque - plus 
rapide que celui des adultes. »
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Cet article ne vise donc pas à 
crier haro sur le frelon asiatique 
mais surtout à valoriser notre 
frelon européen. N’y voyez pas 
de chauvinisme mais l’espoir 
d’un changement de réfl exe 
quand ce dernier s’invitera sur 
notre territoire.
Adeline Verriest, de l’Associa-
tion Lestrem Nature, nous en dit 
plus. Merci à elle et à Nicolas 
Sottiau, apiculteur-piégeur dans 
l’Avesnois.

Quelles différences ?
Notre frelon européen (vespa 
crabro) mesure environ 2,5 cm. 
Sa tête est rouge orangé et son 
thorax noir mais l’abdomen 
est surtout jaune avec de fi nes 
bandes noires. Ses pattes sont 
brunes. 

Il mange essentiellement des in-
sectes classés nuisibles comme 
les fausses teignes de cire, et 
les mouches et moustiques, 
autant que plusieurs familles de 
mésanges. Il sert également de 
remède car il est plus fort que 
le frelon asiatique et est capable 
de le tuer et de le donner à man-
ger à ses larves.
Le frelon asiatique (vespa veluti-
na) est aussi grand que le frelon 
européen. Sa tête est noire, sa 
face jaune orange, son thorax 
et son abdomen noirs avec une 
large bande jaune orange. Ses 
pattes sont jaunes. 

N’ayant pas de prédateur, il ne 
cesse de se développer depuis 
son entrée dans le Sud-Ouest 

en 2004, et on l’observe dans 
notre région depuis deux ans, 
ce qui représente un grand 
risque pour notre biodiversité. Il 
est classé comme espèce exo-
tique envahissante et préoccu-
pante par l’U.E.
En revanche, qu’il soit Crabro 
ou Velutina, le frelon est paci-
fi que pour l’homme si ce dernier 
ne s’approche pas à moins de 
4 ou 5 m du nid mais sa piqûre 
est dangereuse, surtout en cas 
d’allergie. Le mâle n’a pas d’ai-
guillon. A l’écart du nid, il n’est 
pas plus agressif que le frelon 
européen, mais son comporte-
ment de groupe rend la pertur-
bation du nid risquée voire dan-
gereuse, car il peut mobiliser 
des centaines d’ouvrières.

Concernant les nids 
Chez le frelon européen, le nid 
est en général installé dans une 
cavité, comme le tronc d’un 
arbre creux. Mais bon nombre 
de nos aménagements (locaux 
techniques, volets, caissons 
en bois, nichoir à oiseaux...) 
peuvent aussi lui convenir.
Le frelon asiatique construit 2 
nids. Un nid primaire, souvent 
assez bas au printemps et un 

nid secondaire l’été, la plupart 
du temps en haut des branches 
d’un arbre. Il peut atteindre 80 
cm de diamètre. 

A partir de novembre, le nid se 
vide à cause du froid et il ne sera 
pas recolonisé l’année suivante. 
Détruire les nids entre décembre 
et la fi n de l’hiver n’a donc pas 
d’intérêt, le meilleur moment 
pour détruire un nid de frelons 
asiatiques reste le printemps, 
quand la reine démarre seule la 
construction de son nid.
C’est également à ce moment-là 
que l’on peut le piéger, en met-
tant du sirop au fond de bou-
teilles percées à sa dimension, 
pour que les autres insectes 
puissent s’en échapper. Le bon 
tri se fera par couleur !

Concernant leur régime 
alimentaire  
Les frelons aiment les fruits 
bien mûrs et sucrés mais éga-
lement le nectar des fl eurs, d’où 
la compétition avec les abeilles 
sauvages. 
Pour nourrir leurs larves, les 
frelons asiatiques tuent les in-
sectes pollinisateurs comme les 
abeilles, les papillons, etc. Ils 
dévorent l’abdomen des abeilles 
gorgées de pollen et de nectar 
dès qu’elles rentrent à la ruche. 
Il faut savoir que les pompiers 
ne se déplacent pas pour ce 
type de nuisances, surtout si 
le nid est loin de bâtiments ac-
cueillant du public. L’interven-
tion d’un désinsectiseur profes-
sionnel coûte environ 120 €. 
Mais avant de commander, vé-
rifi ez que vous êtes sur le bon 
Vespa !

Eh oui, il pleut et c’est tant 
mieux ! 
Averses de joie pour certains 
Fleurbaisiens, d’irritation pour 
d’autres ? Mais n’est-ce pas à 
cela que sert la succession des 
saisons ? Si l’on vous disait 
qu’avec tout ce qu’il est tombé, 
les nappes n’ont pas retrouvé 
leur niveau ?  
Juste un constat, celui qui laisse 
espérer que chacun pourrait 
créer sa petite réserve, cachée 
derrière une haie ou un tas de 
bois de cheminée, afi n d’arro-
ser sans état d’âme notre pota-
ger et nos massifs, quand nous 
retrouverons les fortes chaleurs 
de l’été, si 2022 se répète.
Quand on sait que 30 % de 
notre eau courante, potable, par 
chance au regard de certains 
pays, part en remplissage de 
piscines, y compris gonfl ables, 
il ne faut surtout pas juger ni 
culpabiliser car cela apporte 

chaque été joie et bien-être chez 
les enfants et les plus grands…  
Mais rien ne nous empêche de 
compenser les utilisations de ce 
type en l’économisant au quo-
tidien, comme nous l’avons fait 
pour l’électricité et le gaz cet 
hiver.
En premier lieu, nos fournis-
seurs* nous proposent d’être 
attentifs, et cela suppose d’éva-
luer notre consommation par 
type d’usage. Le calcul est 
simple : compter notre consom-
mation en litres, par jour, par 
semaine et chiff rer le tout à l’an-
née. Vous serez étonnés.
Nombre de :
Bains : x 120 L - Douches : x 30 L - 
Toilettes lavabo : x 5 L - Chasses 
d’eau : x 3 ou 6 L - Vaisselle à la 
main : x 14 L - Vaisselle machine : 
x 10 L - Lessive machine : x 50 L.
1000 litres = 1 mètre cube d’eau

Ensuite, tenter de changer nos 
habitudes. 
 Fermer le robinet quand on se 
lave les mains ou les dents, le 
temps de frotter.
 Faire tremper fruits et lé-
gumes dans l’évier ou dans 
notre essoreuse à salade, au 
lieu de laisser  couler l’eau et, si 
vous les lavez avec du vinaigre, 
jeter l’eau aux toilettes pour un 
détartrage régulier.
Récupérer l’eau de trempage 
des fruits et légumes dans une 
jolie bassine pour arroser les 
plantes, laver les bottes, les 
outils…
 Idem, le temps que l’eau 
froide arrive chaude au robinet.
 Préférer les programmes 
courts ou Eco de nos appareils 
ménagers.
Ne pas faire tourner les ma-
chines à moitié vides.
 Installer un embout régula-

teur de robinet ou un 
mit igeur/mousseur 
qui seront rapidement 
amortis.
 Installer un mécanisme de 
double chasse d’eau.
 Être attentif aux petites fuites.
Raccorder les gouttières à 
une cuve que nous vidangerons 
avant l’hiver.
 Pailler la terre et, quand né-
cessaire, arroser en début ou 
en fi n de journée pour limiter les 
évaporations.
 Installer un système de goutte 
à goutte pour nos massifs. 
Nettoyer la terre régulière-
ment : 1 binage = 2 arrosages
 Si l’on envisage d’aménager 
un accès voiture devant chez 
nous, éviter le goudronnage, 
dans le but de laisser l’eau ruis-
seler et repartir naturellement en 
sous-sol.
 Etc.

Encore des contraintes au quo-
tidien, certes ! Mais ce n’est 
qu’une question de volonté et 
d’état d’esprit. Et puis, quelle 
satisfaction quand nous savons 
que ce sont les petits ruisseaux 
qui font les grandes rivières - où 
pourront à nouveau se baigner 
nos générations futures ?

* Le site de Noréade vous fournira as-
tuces et conseils, et surtout vous don-
nera une idée de ce que consomme une 
famille vigilante par rapport à une famille 
qui ne se sent pas concernée ; cela varie 
du simple au double…

Envoyez-nous vos autres 
idées pour l’Echo !

Articles rédigés par
Corine DELHAIZE  

Histoire de vespa

Eco-l’eau

Environnement

Comme Jean de la Fontaine, nous aurions pu écrire une fable, « Le vespa crabro et le vespa velutina ». 
Ne vous déplaise, l’un est à protéger comme le font les Allemands depuis 1987, l’autre est à contenir à 
défaut de pouvoir l’éradiquer.

A l’heure où nous préparons les articles de cet Écho, nous ne 
savons pas encore si l’hiver est suffi samment pluvieux pour 
remplir nos nappes phréatiques. Et nous entendons souvent : 
« il pleut encore !? »



+ NATURE

+ SÛRE

WEEK-END = VOIE VERTE

Samedis, dimanches 
et jours fériés,
ruelle ouverte 

EXCLUSIVEMENT
aux piétons 
et cyclistes

JOURNAL MUNICIPAL -  Oct ./Nov./Déc.  2022 • Janvier  2023 • #57 -  Page 9

Ruelle du Bois Fieretz
Je marche, je cours, je roule.

DOSSIER SPÉCIAL 
MOBILITÉS DOUCES

Que dit le Code de la route ?
L’amende s’élève à 135 euros pour les voitures 
et à 35 euros pour les deux-roues et trois-
roues (article R417-11). De plus, votre véhicule 
peut également être mis en fourrière en cas 
d’entrave à la circulation ou de stationnement 
gênant. 
Rappelons que le Code de la route ne prévoit pas 
d’exception même pour un arrêt de quelques 
minutes ! Il n’existe aucune dérogation non plus 
pour le stationnement d’un véhicule à cheval 
sur le trottoir et sur la route. C’est considéré 
comme gênant la circulation, même si, selon 
vous, vous n’empêchez pas le passage des 
piétons. 

Que disent les piétons, les poussettes, 
les fauteuils roulants :
RAS LE BOL de devoir contourner les véhicules 
mal garés et de faire un écart sur la route qui 
nous met en danger !

Samedis, dimanches et jours fériés
Ruelle réservée exclusivement aux marcheurs, coureurs, cyclistes et cava-
liers (et ayants droit avec badges riverains). Interdiction aux véhicules !

En semaine
Ruelle accessible à tous et limitée à 30 km/h.

Véritable poumon vert très apprécié par les Fleurbaisiens, la ruelle du Bois Fieretz 
est un vrai lieu de promenade et de détente au cœur du village. 
La gendarmerie fera régulièrement des contrôles mais ne pourra pas être pré-
sente chaque week-end. 
Nous comptons sur le civisme de chacun pour respecter l’interdiction des véhi-
cules week-ends (samedis ET dimanches) et jours fériés ! 

Se garer sur les trottoirs ou sentiers 
piétonniers, c’est INTERDIT !
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À PIED DANS FLEURBAIX

+ SÛRE

+ NATURE
Des quartiers au coeur du village sont reliés 
par des sentiers piétonniers et passerelles. 
Ils vous permettent de circuler à pied 
et en toute sécurité.

LE SAVIEZ-VOUS ?

 Deux passerelles relient les quartiers 
des Marguerites et la nouvelle résidence   
du Biez. 

 De la Pommeraie à la Châtellenie, 
des sentiers piétonniers vous amènent    
rue Lebleu. 

 Le chemin des écoliers relie en deux 
minutes l’école Franche Terre et la 
bibliothèque. 

 Rejoignez la maison des loisirs et la rue 
des Armées par la rue des Cerisiers. 

 Depuis la rue Louis Bouquet, un chemin 
piétonnier contourne l’école Franche Terre 
pour rejoindre la rue des crombions. 

 Deux allées piétonnes connectent la 
résidence Trinquet et le coeur du village. 

i

Les balades 
découverte 

Chaque circuit en boucle est décrit dans un 
dépliant pratique à emporter. Vous y trouverez 
le plan ainsi que des pauses lecture pour: 

Observer la faune et la fl ore.

Découvrir le patrimoine de notre village.

Ces dépliants sont à disposition en mairie et       
à la bibliothèque ou téléchargeables sur : 

https://www. fl eurbaix.fr/decouvri r-bouger/
tourisme/baIades-decouverte 
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À PIED DANS FLEURBAIX

DOSSIER SPÉCIAL MOBILITÉS DOUCES
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DOSSIER SPÉCIAL MOBILITÉS DOUCES

Les experts de « Fleurbaix j’y cours, 
j’y marche » nous conseillent

L’association vous propose plusieurs itinéraires en boucle 
pour tous les niveaux, à découvrir à toutes les allures selon 
votre catégorie et vos envies. 
 10 et 21 km
Ce sont les courses phares de Fleurbaix j’y cours, 
sur un parcours 100 % plat et rapide : départ rue 
du Quesne, arrivée à proximité de la salle mul-
tisports. Le dimanche 5 mars 2023,  comme 
d’habitude l’envol des concurrents se fera par 
sas selon le niveau de performances de cha-
cun, un sas élite étant réservé aux meilleurs. Un 
tour pour le 10 km, deux pour le semi-marathon. 
Innovation cette année : les départs des deux 
courses seront simultanés. Quant à la tradition-
nelle course des enfants, elle aura lieu le samedi 
après-midi. Toutes les opérations administra-
tives avec notamment la remise des dossards 
s’effectueront dès le samedi 4 mars dans la salle 
des sports. Infos et inscriptions sur http://www.
fleurbaixjycoursjymarche.com 

 15 km
Le parcours, au départ de Fleurbaix, emprunte 
des routes et chemins du village et d’Erquin-
ghem-Lys bien connus des promeneurs et ran-
donneurs, dans l’alignement d’abord de la ligne 
de chemin de fer de Lestrem, puis dans le parc 
Deliot. 15 km variés, essentiellement plats, hor-
mis sur Erquinghem. Souvent utilisé par les 
membres de l’association pour leurs entraîne-
ments hebdomadaires estivaux, ce parcours dit 
de « la biche » en référence au gibier rencontré 
parfois au détour d’un bosquet, offre de mul-
tiples attraits en rupture avec ceux des 10 et 21 
km au profil linéaire. Une alternative captivante 
pour ceux qui aiment varier les plaisirs.

On ne change pas une formule qui gagne ! Après 
une expérience prolifique en 2022 avec l’appa-
rition au programme d’un trail de 15 km sur les 
communes de Fleurbaix et d’Erquinghem-Lys, 
ainsi que d’une marche nordique référencée 
gérée par la Nordiclys et d’une randonnée na-
ture, Fleurbaix j’y cours et j’y marche s’apprête à 
dérouler le film d’une nouvelle aventure au long 
cours les 4 et 5 mars prochains. Sur les mêmes 
bases et, bien sûr, avec le même état d’esprit.

Pierre DIÉVAL, FJCM

 40 km et +
Cyclistes amateurs ou confirmés, sur la vélo-
route de la Lys, traversez le territoire Flandre 
Lys, ressourcez-vous au fil de l’eau, arpentez la 
campagne et découvrez les richesses architec-
turales de nos villes. Bonne découverte !
Avec la carte du réseau points noeuds à vélo 
«Vallée de la Lys / Monts de Flandre» et des 
balises vertes et blanches indiquées sur les 
chemins, parcourez à votre guise et au choix, 
selon votre rythme, 830 km de chemins balisés ! 
Des bords de Lys aux moulins de l’Artois en pas-
sant par les Monts de Flandre, empruntez les 
chemins les plus secrets pour découvrir les ri-
chesses naturelles de la Lys, les beffrois et les 
sites de mémoire de la Première Guerre mon-
diale, mais aussi des sites souvent méconnus 
et surprenants. Carte en vente sur http://www.
tourisme-flandrelys.fr

RURALITÉ ET VÉLO, UNE UTOPIE ?

80 % des déplacements quotidiens en 
territoires ruraux s’effectuent en voiture ; 
une situation qui a des répercussions sur 
la santé, la qualité de vie, le bilan carbone 
et notre budget transport. 

Les causes ? 
Le manque d’aménagements qui crée de l’insé-
curité pour les cyclistes et les longues distances 
entre les lieux de vie et d’activités.

Comment développer l’usage de la petite 
reine au quotidien ? 
Selon les experts, deux leviers peuvent dévelop-
per le vélo en milieu rural : le VAE (Vélo à assis-
tance électrique) et des parcours sécurisés pour 
les cyclistes. 

Rendre le vélo accessible et pratique : 
la location longue durée 
La CCFL a souhaité développer l’usage du vélo 
à assistance électrique en mettant en place un                  

système de location à 150 € l’année. Un service 
idéal qui permet aux habitants de découvrir les 
VELYSOOs sur quelques mois et ensuite d’acqué-
rir (ou non et en fin de chaque année de location) 
le matériel s’il leur convient. Informations sur 
https://www.cc-flandrelys.fr/vivre-et-s-installer/
mobilite/location-de-velo-electrique
Un schéma directeur vélo 
Il est travaillé à l’échelle intercommunale et mêle 
enjeux touristiques et utilitaires : mailler le terri-
toire et les 8 communes, rejoindre la véloroute de 
la Lys, faciliter l’accès aux sites de mémoire. 
Pour Fleurbaix ont été proposés :
- Une piste cyclable bidirectionnelle sur une par-
tie de la rue Louis Bouquet (de la Croix-Blanche 
vers le centre). 
- Un axe Sailly (véloroute Lys) - Fleurbaix Croix-
Blanche - Fromelles.  
Sont à l’étude différents aménagements : chauci-
dou ou chaussée à voie centrale banalisée, pictos 
vélo, etc. 

Il faut viser un certain 
pragmatisme. Nous ne 
pouvons aménager des 
pistes cyclables séparées 
partout. Les communes 
n’ont pas toujours le foncier 
disponible, les fossés ne peuvent être busés (il 
faut préserver la biodiversité et lutter contre les 
inondations…).
A terme, le réseau va relier les 8 communes de 
Flandre Lys et les pôles d’intérêt majeurs, afin de 
proposer à la population locale et touristique une 
véritable alternative au « tout voiture ».

Stéphanie THÉRON  
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D ans le cadre des Jour-
nées du Patrimoine, 
le dimanche 18 sep-

tembre 2022, l’association 
Fleurbaix patrimoine propo-
sait une visite de l’église de 
notre village qui, auprès d’une 
cinquantaine de personnes, a 
permis de faire découvrir les 
vitraux réalisés par Etienne 
Delannoy ainsi que l’architec-
ture intérieure et extérieure de 
l’édifi ce valorisant le travail 
des artisans de l’époque.
La première pierre de l’église 
Notre-Dame du Joyel a été po-
sée le 19 octobre 1924 à l’em-
placement de l’ancienne église 
dédiée à saint Cyprien.

Conçu par l’architecte Louis-
Marie Cordonnier, à qui l’on doit 
de nombreux édifi ces religieux 
et civils (notamment l’hôtel de 
ville avec le beff roi d’Armen-
tières), l’édifi ce se distingue par 
sa tour-clocher déportée par 
rapport à l’axe de la construc-
tion. L’élancement de ce clo-
cher avec sa fl èche aiguë est 
bien dans le style des beff rois 
du Nord. La petite tour accolée 
abrite l’escalier en colimaçon 
qui mène aux cloches situées 
au niveau des abat-sons et de 
l’horloge.
A l’extérieur, le soubassement 
en grès provient de l’ancienne 
église. La pierre ronde faisant 

marche, fi gurant un emplace-
ment de garde-champêtre, pro-
vient d’un chapiteau de colonne 
de l’ancienne église. Etrangère 
à l’édifi ce, et bien placée entre 
deux contreforts de la façade 
ouest, nous remarquons une 
grande pierre nommée « l’un 
des dix cailloux » qui témoigne 
de l’histoire plus que millénaire 
du Pays de l’Alloeu.
Sur la même façade, une plaque 
commémore les événements 
du 3 septembre 1944, jour où 
les paroissiens, enfermés dans 
l’église et menacés de repré-
sailles par les soldats allemands, 
ont été sauvés grâce à l’inter-
vention de M. Robert Diers.
Pourquoi Notre-Dame du 
Joyel ?
Au début du XIIe siècle, une ma-
ladie horrible, une sorte de lèpre 
appelée « mal des ardents » est 
provoquée par l’ergot du seigle 
(genre de champignon). Elle 
décima la population d’Arras et 
de toute la région. En 1105, en 
présence de l’évêque Lambert, 
la Sainte Vierge apparaît dans la 
cathédrale d’Arras à deux mé-
nestrels, Ithier et Norman. Elle 
leur remet un cierge allumé dont 
les gouttes de cire versées dans 
l’eau guérirent miraculeusement 

les malades. Cette « sainte 
chandelle » va être appelée 
par le peuple « joyau », devenu           
« Joyel ».
Quelques années plus tard, en 
1112, « un homme de Fleurbaix » 
se rendant à Arras, obtient de 
l’évêque Lambert quelques 
gouttes de cette sainte chan-
delle. Miraculeusement accrues, 
on fi t de ces parcelles un cierge 
qui fut l’objet d’une grande vé-
nération. La chandelle, conte-
nant quelques gouttes du Saint 
Cierge est présentée en sa cus-
tode dorée dans la châsse en 
verre au-dessus de l’autel de 
la Vierge. Elle est entourée des 
deux ménestrels, fi gurés en mo-
saïque, au  fond de l’abside.

Et les cloches ?

L’église possède trois cloches :

« Marie Victoire » : elle pèse 1500 
kg ; sur la robe sont inscrits les 
noms de soldats de Fleurbaix 
morts en 14-18. Prioritairement 
elle sonne pour annoncer les 
offi  ces.

« Joyeuse » : 1000 kg, elle sonne 
les heures, le glas et les funé-
railles.

« Souvenance » : 750 kg, elle 
sonne l’Angélus et les événe-
ments heureux : baptême, ma-
riage.

Sur leur manteau sont gravées 
les armoiries de l’Alloeu et celles 
de la Chartreuse de la Boutillerie.

Le ministère de la 
Culture invite les com-
munes des Hauts de 
France à recenser leurs 
objets protégés.
Afi n de soutenir les communes 
des Hauts de France dans la 
préservation de leur patrimoine 
mobilier, la Direction régionale 
des aff aires culturelles (DRAC) 
déploie le dispositif Collectif 
objets : un service numérique 
pour faciliter leurs échanges 
avec les conservateurs des 
Antiquités et objets d’art et les 
conservateurs des Monuments 
historiques de la région.

Partant de ces informations, les 
conservateurs pourront alors 
établir un diagnostic et prendre 
contact avec les élus locaux 

pour les guider dans leurs pro-
jets de valorisation, restauration 
et sécurisation.

Cette campagne participative 
vise à faciliter les relations entre 
les communes propriétaires 
d’objets protégés et les conser-
vateurs afi n de les accompagner 
dans la préservation de ce patri-
moine national.

Accompagnée de Fleurbaix 
Patrimoine, la commune de 
Fleurbaix a donc recensé les 
12 objets déclarés comme pro-
tégés au titre des Monuments 
historiques.

Une démarche de recensement 
simplifi ée grâce à une interface 
simple et facile d’utilisation.

La statue couronnée de Notre 
Dame du Joyel que l’on voit au-
dessus de l’autel fait partie des 
12 objets recensés

Cette initiative est portée par 
l’Atelier numérique, l’incubateur 
du ministère de la Culture dans le 
cadre du programme beta.gouv. 

Depuis le lancement de Collec-
tif objets, ce sont une quinzaine 
de campagnes de recensement 
participatif qui ont été menées 

dans toute la France - soit plus 
de 6 000 objets protégés recen-
sés et 700 communes partici-
pantes !

Video :
https://youtu.be/_81N3BY4g98 

Patrimoine

Notre-Dame du Joyel
L’occasion nous est donnée de revenir plus en détail sur ce 
monument et les richesses qu’il abrite.

Pour marquer les 10 ans de son existence, l’association 
Fleurbaix Patrimoine a édité une parution enrichie 
de son journal. 

Vous y retrouverez parmi d’autres 
articles, les descriptions détaillées 
des vitraux de l’église.

Retrouvez le journal en scannant 
ce fl ash code : 
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C’est le senior Head Gar-
dener David Brown,
responsable d’une 

équipe de 11 salariés et d’un 
apprenti qui nous reçoit pour 
nous faire découvrir les activités 
de la base de Fleurbaix.
Au départ de Fleurbaix, les jar-
diniers entretiennent, à une fré-
quence d’un passage tous les 8 
à 10 jours, 46 sites répartis de 
Nieppe à Roubaix-Tourcoing en 
passant par Steenwerck et Lille 
sans oublier évidemment les 

emblématiques cimetières pla-
cés sur notre territoire.
Si l’on tient compte des sites qui 
demandent moins d’entretien, 
ce sont 88 lieux dans lesquels 
interviennent les personnels.
A l’instar de Michel Hennion, 
bien connu des Fleurbaisiens, 
ce métier reste un métier de 
passion, passion dont on peut 
hériter comme ce fut le cas pour 
David Brown.
C’est également un métier de 
rigueur puisque la spécifi cité 
des techniques et des outils uti-
lisés (la pelle à tarte ou les ton-
deuses à rouleau par exemple) 
demandent un apprentissage 
long et rigoureux.

Si nos yeux de randonneurs 
ne le voient pas, les nouvelles 
contraintes, notamment le zéro 
pesticide, contrarient quelque 
peu le sens du travail impec-
cable et la perfection des tech-
niciens. « Parfois on doit lâcher 
prise et accepter que du trèfl e ou 
d’autres graminées colonisent 
quelque peu nos pelouses » 
Comme toute entreprise, le 
CWGC a aussi modifi é son rap-
port à l’environnement. « Aupa-
ravant nous vivions cachés, au-
jourd’hui nous nous ouvrons sur 
le territoire pour faire connaître 
nos métiers et notre savoir-faire 
et attirer de nouveaux salariés ».
En complément du centre de 
visiteurs de Beaurains (voir ci- 
après) nous pouvons mener des 
actions de sensibilisation ; une 
perche tendue à des échanges 
aux jardins partagés ou avec 
les enfants du jardin pédago-
gique…

Présentation du 
Commonwealth war 
graves commission 
(Commission des 
sépultures de guerre du 
Commonwealth)
À la fi n de la Première Guerre 
mondiale, la CWGC est en 
charge de la construction des 
cimetières et mémoriaux du 
Commonwealth (Grande-Bre-

tagne, Canada, Nouvelle-Zé-
lande, Australie, Inde, Afrique 
du Sud) sur l’ensemble des ter-
ritoires touchés par le confl it. 
Ce travail se poursuit après la 
Seconde Guerre mondiale. Au-
jourd’hui la CWGC honore la mé-
moire d’1,7 million d’hommes et 
de femmes des forces du Com-
monwealth tombés dans l’exer-
cice de leur fonction pendant 
les deux guerres mondiales. Elle 
s’occupe de la rénovation des 
stèles et de l’entretien des cime-
tières et mémoriaux à travers le 
monde, sur environ 23 000 sites 
dans plus de 150 pays.
En France uniquement, la 
CWGC commémore plus de 575 
000 individus et gère près de
3000 cimetières et mémoriaux, 
dont 1300 cimetières et mémo-
riaux construits, et environ 1 700 
sites dans des cimetières com-
munaux. Elle emploie environ 
450 personnes en France, dont 
320 jardiniers répartis en grande 
majorité dans les Hauts de 
France ainsi qu’en Normandie.
D’ici dix ans en France, 50 % 
de notre personnel français par-
tira à la retraite, avec un savoir-
faire plus que centenaire. Pour 
anticiper ces départs, la CWGC 
souhaite former de nouvelles 
recrues à ses techniques de tra-
vail. Depuis maintenant 2019, 
pour accélérer la transmission 
de ses valeurs et de ses com-

pétences, la commission déve-
loppe l’apprentissage.

Et pour aller plus loin :  
The CWGC Centre de 
visiteurs
La Commonwealth war graves 
commission (Commission des 
tombes de guerre du Com-
monwealth) vous accueille dans 
son siège français à Beaurains. 
Entrez dans les coulisses de 
notre institution et découvrez 
la diversité des métiers et des 
savoir-faire de notre personnel : 
jardiniers, maçons, graveurs et 
tailleurs de pierre, menuisiers, 
ferronniers… 

Ouvert de mars à novembre 
du lundi au vendredi de 9h à 
16 h.
Entrée libre pour les indivi-
duels et sur réservation pour 
les groupes.
5-7 rue Angèle Richard à 
Beaurains (à 10 mn des places 
d’Arras)
cwgcexperience@cwgc.org
Tél. 03 21 21 52 75

Au fond de la raquette de la zone artisanale A du Bois se niche un petit bâtiment 
qui abrite depuis la fi n des années 1980 une base de la CWGC.

Les conditions d’exploitation des diff érentes structures sont 
mises à mal du fait de la hausse des matières premières 
et de l’énergie.
Parmi les artisans touchés, ce sont nos boulangers qui sont 
les plus impactés.
Pour garantir leur survie, et pour conserver ce service au 
cœur du village, la boulangerie de Rémi et la boulangerie     
Valkan auront probablement besoin d’adapter leur pratique 
(par exemple choix un peu moins large, pâtisseries unique-
ment sur commande, horaires adaptés…).
Il nous faut comprendre leur situation et donc nous-mêmes 
faire preuve de résilience.
Plus que jamais, consommons local, favorisons l’achat chez 
nos artisans et commerçants locaux.
L’urgence est là !
Il en va de l’animation de notre village.
Il en va de la vie de notre village.

NOS COMMERÇANTS 
EN DANGER ! 

Lucie Blondel, artisan coiffeur

« Une vie réussie est 
un rêve d’enfant ! » 
A l’âge où ses copains et co-
pines rêvaient de devenir pom-
piers, danseuses, astronautes 
ou vétérinaires… le rêve de Lu-
cie Blondel était tout autre. 
D’une soirée de Noël et de la 
magie qui l’entoure va naître une 
véritable passion. 
Alors âgée de 4 ans, elle reçoit 
comme cadeau ce que l’on ap-

pelle communément une tête à 
coiff er. Ce fut pour elle une véri-
table révélation. 
A la question « Qu’aimerais-tu faire 
quand tu seras plus grande ? », 
déterminée et très naturelle-
ment, elle répondra « Je veux 
être coiff euse ».
 En 2015, après l’obtention d’un 
CAP, d’un Brevet professionnel, 
et après avoir décroché la se-
conde place du concours jeune 
talent organisé par L’Oréal, Lu-

cie opte pour le statut d’auto-
entrepreneur et coiff e à domicile 
sur la commune de Bondues et 
ses alentours.
Des projets de vie l’éloignent 
de son domaine de prédilec-
tion, mais ce n’est que partie 
remise… Elle obtient un BTS et 
travaille pendant près de 5 ans 
comme assistante de direc-
tion au sein d’une entreprise 
de bâtiment. Heureuse dans la 
vie, probablement, mais encore 
quelque peu rêveuse !
 En eff et, l’envie d’entreprendre 
est alors plus forte que tout. A 
l’été 2022, avec le soutien in-
conditionnel de son mari, expert 
des chiff res et accessoirement 
des travaux, Lucie décide de 
retourner à son premier amour ! 
Néo-Fleurbaisienne, et sous le 
charme de la commune, elle 
n’avait alors qu’un désir en tête : 
trouver un local commercial dans 
le centre-village et ouvrir un sa-
lon de coiff ure ! 
Le local du 26 bis, place du Gé-
néral de Gaulle trouve grâce à 
ses yeux ! Dans un esprit épuré 
et moderne, « qui me ressemble » 
comme elle aime le dire, le salon 
ouvre le 12 décembre dernier. 

A l’aube de ce nouveau projet 
et de cette nouvelle année, sou-
haitons-lui toute la réussite pos-
sible.
Comme quoi, rêver sa vie et vivre 
ses rêves est faisable !

 LUCIE BLONDEL
Tél. 03 91 89 00 17
Prise de rendez-vous en 
ligne : 
www.planity.com 
A suivre sur Facebook et 
Instagram.  



Nos commerçants du marché 
Dans chaque Écho, vous trouverez désor-
mais le portrait de l’un d’eux.
Aujourd’hui, nous vous présentons Bruno 
Coustenoble, boucher-charcutier-traiteur, la 
fi gure la plus ancienne sur le marché.
Natif de Fleurbaix, Bruno est la 5e génération 
d’une famille de bouchers-charcutiers. Il exerce 
depuis 35 ans à Bois-Grenier et travaille en 
famille avec son épouse, ses deux fi lles et son 
gendre.
Depuis 1992, derrière sa vitrine réfrigérée, Bru-
no vous accueille sur le marché et propose des 
produits artisanaux faits maison, fabriqués avec 
des viandes choisies : veaux, agneaux en pro-
venance du Limousin, porcs labellisés du Haut 
Pays nourris avec des aliments à base de lin. 

Le bœuf est issu de race à viande telle que le 
Charolais, élevé à proximité et abattu à Valen-
ciennes. La volaille provient aussi d’élevages 
locaux.
Derrière l’étal généreux, saucisses, boudins, 
morceaux de viandes divers, volailles, plats pré-
parés nous mettent en appétit.
Au milieu, trônent les spécialités de Bruno : 
jambon blanc maison légèrement fumé, potje-
vleesch et, surtout « le pâté du stagiaire » dont 
vous me direz des nouvelles.
Merci Bruno, de régaler nos papilles !

 Le Marché de Fleurbaix, c’est chaque vendredi 
sur la place Jean-le-Vasseur devant l’église de 
15 h à 20 h.
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Camille Godart, intérieurs

Le Mouton Bleu ou « pour donner de l’écho 
à votre entreprise » ? 

E n ces quelques mots, se 
reconnaîtra probablement 
Camille Godart.

Fleurbaisienne depuis toute 
petite, Camille quitte la com-
mune pour s’installer avec mari 
et enfants à Compiègne où elle 
vit des jours heureux dans une 
jolie maison, où elle entreprend, 
non sans plaisir, d’importants 
travaux de rénovation.
Son mari et elle-même, tous 
deux dans le monde du com-
merce, saisissent en 2020 l’op-
portunité de revenir exercer leur 
profession dans la métropole 
Lilloise.
Très naturellement, et avec une 
pointe de chance, le couple 
s’off re une maison à Fleurbaix et 
se lance de nouveau, mais avec 
expérience, dans d’importants 

travaux de réfection et de déco-
ration, « un vrai terrain de jeu, là 
où inscrire sa personnalité ».
Passionnée par la décoration 
et le charme de l’ancien, cette 
jeune maman aime imaginer le 
décor de son intérieur.
Cette passion va tout douce-
ment l’amener à sa profession. 
Après une formation démarrée 
en 2021, Camille crée son entre-
prise et s’installe en tant que dé-
coratrice d’intérieur et designer 
d’espace à Fleurbaix. 
« Camille Godart Intérieurs » est 
née.
- Vous souhaitez entreprendre 
des travaux de rénovation ?
- Vous voulez revoir l’agence-
ment d’une ou plusieurs pièces 
dans votre maison ?

- Vous avez besoin de conseils 
en matière de décoration ?
De la planche d’ambiance à la 
visualisation 3D, en passant par 
l’accompagnement shopping 
et les plans d’aménagement, 
Camille vous aiguille et vous 
conseille afi n que vous puissiez 
vous projeter, que votre projet 
prenne vie pour devenir un inté-
rieur dans lequel vous pourrez 
vous épanouir pleinement.
Que ce soit pour un apparte-
ment, une maison ou un local 
professionnel, que votre projet 
ait lieu sur Fleurbaix, dans les 
Weppes, dans la la métropole 
Lilloise (ou même ailleurs), lais-
sez-vous accompagner et gui-
der par Camille Godart Intérieurs 
dans vos projets d’intérieur.

CAMILLE GODART 
Décoratrice d’intérieur - 
Design d’espace
Instagram @camille.godart.
interieurs
camillegodartinterieurs@
gmail.com
www.camillegodartinterieurs.fr
06.61.38.98.34

Son propre intérieur :           
« Il est instinctif, un lieu de 
vie que j’aime décorer de 
manière intuitive, sans être 
forcément à l’affût de la 
dernière tendance. Je fais 
confi ance à ma sensibilité 
pour l’harmonie des es-
paces et le souci du détail. »

O n s’en accorde, et nous 
pouvons nous en aper-
cevoir au fi l des éditons 

de notre magazine communal « 
L’Écho de Fleurbaix », Fleurbaix 
regorge d’entrepreneurs, de ta-
lents, de passionnés aux activi-
tés diverses et c’est une réelle 
chance.

Marion Courcelles, créatrice du 
Mouton Bleu, est l’une d’entre 
eux. 
Le Mouton Bleu, oui mais en-
core ?
Peut-être qu’à sa première 
énonciation, Le Mouton Bleu 
sonne dans votre imaginaire 
telle une maison d’édition, une 
boutique de décoration ou un 
magasin de prêt-à-porter bio et 
équitable… Loin s’en faut !
Marion Courcelles est attachée 
de presse free-lance, spécia-
lisée en communication d’in-
fl uence et relations médias. Pour 
les novices, elle met en lumière 
les entreprises et les aide à se 
diff érencier, à sortir du troupeau, 
vous saisissez ?
Oui, mais pourquoi le Mouton 
Bleu ?

Le nom a été choisi à partir 
d’un portrait chinois, son ani-
mal totem étant le mouton, et sa 
couleur fétiche le bleu, le nom 
a alors sonné comme une évi-
dence et bénéfi cie d’une bonne 
mémorisation.
Véritable communicante, cette 
femme dynamique vous ex-
plique, non sans engouement, 
la pertinence de son accompa-
gnement : communiquer c’est 
l’art de se répéter, mais aussi et 
surtout l’art de se diff érencier (à 
sortir du troupeau en fait ?).
Tout au long de son parcours, 
de l’agence de communication 
jusque chez l’annonceur, Marion 
a su développer ses compé-
tences et son expertise qu’elle 
met désormais au service des 
entreprises toutes confondues, 

avec une parfaite maîtrise des 
secteurs suivants : la décora-
tion, le design, l’habitat, l’immo-
bilier…
Sa mission vise à structurer, dé-
tecter un potentiel médiatique et 
mettre en mouvement une com-
munication adaptée (Plan mé-
dia, média training, campagne 
de relations presse...). Elle défi -
nit pour exemple les meilleurs 
canaux pour tout lancement 
d’entreprise, de produit ou inau-
guration d’enseigne.
Enfi n communiquer c’est com-
prendre celui que l’on écoute 
et pour ce faire Marion met un 
point d’orgue à nouer une véri-
table relation de partenariat 
avec ses clients.
Ses points forts : la réactivité et 
la proximité.

Amis entrepreneurs, faites appel 
aux services du Mouton Bleu 
pour booster votre communica-
tion et votre notoriété !

LE MOUTON BLEU 
Marion Boonaert
Communication d’infl uence 
RP et Social Media
06 16 75 44 69
marionboonaert@hotmail.com

Les articles de ces 2 pages ont été rédigés par François-Xavier COTTIGNY, Jean-Marc BURETTE et Sylvain ROGER  

Fleurbaix, on grandit, on s’éloigne et on revient toujours le cœur vaillant !



L’écho
DE FLEURBAIX JOURNAL MUNICIPAL -  Oct ./Nov./Déc.  2022 • Janvier  2023 • #57

16
Il n’y a pas de petits dons…
Fleurbaix a ajouté 1414 € dans la cagnotte du Téléthon !

694 € pour les peintres qui, 
en plus de la traditionnelle lote-
rie, ont vendu cette année des « 
casse-croûtes »(1) .

585 € pour la nuit du volley 
devenue incontournable… Pour 
une 1ère reprise dans la salle mul-
tisports relookée, ce fut un grand 
succès : une centaine de per-
sonnes ! « Nous avons même dû 

refuser des équipes » nous disait 
Bernard Schipman le président.

30 € pour l’atelier « Un parent 
un enfant » de l’AFF.

105 € pour la MJC qui avait, 
pour l’occasion, organisé une 
soirée jeux de cartes.

Bravo et merci aux 4 associa-
tions qui ont participé.

Rolande PAYELLEVILLE 
coordinatrice du Téléthon

Margote VÉRÉ, trésorière  
(1) Les « casses-croûtes », c’est la 
réutilisation de morceaux de vieilles 
toiles (vieilles croûtes) pour recréer 
de petits tableaux colorés et joyeux. 

Accueillir, Partager, Aider 

Vie de Fleurbaix

Bourse aux jouets : 
c’est vous qui vendez !

Etat civil
Bienvenue

17 oct. 2022  Louise, fi lle d’Amaury MARIE et de Vinciane LAINÉ
21 oct. 2022  Anna, fi ls de Benoît HUCHETTE et de Nirihanitra RASTISBONNE 
22 oct. 2022 Oscar, fi ls de Jérôme CHEVALIER et de Nelly BASSEUX
23 oct. 2022 Paula, fi lle d’Alexis ROY et d‘Éloïse DELATTRE
24 oct. 2022 Jacim, fi ls de Celim BOUTCHICH et de Touria ZRAIZAE
3 déc. 2022 Mahé, fi ls de Benjamin MALBRANQUE et de Pauline LALEVEE
17 déc. 2022 Jeanne, fi lle de Matthieu VANDAMME et d’Aurélie PAUWELS
18 déc. 2022 Adèle, fi lle d’Alexis MAERTEN et de Charlotte FINOT
12 janv. 2023 Yvan, fi ls d’Alain SOULLIER et de N’Zollet ADOU
15 janv. 2023  Mathilde,fi lle d’Alexandre GARCIA et d’Émilie DELCOURT

Félicitations
5 nov. 2022       Jacques GODENIR et Marie-Pierre GERY 

Au revoir
11 oct. 2022 Francis HENNART, 66 ans à LILLE
17 oct. 2022 Philippe VERBEKE, 64 ans à LILLE
8 nov. 2022 Gilberte HAMEAU, née SOYEZ, 93 ans à FLEURBAIX
23 nov. 2022 Guy DURAND, 82 ans à FLEURBAIX
26 déc. 2022 Charles TURPIN, 85 ans à LA CHAPELLE D’ARMENTIÈRES
1er janv. 2023 Bernard TÉTELIN, 75 ans à LILLE
9 janv. 2023 Élisabeth LAMÉRANT, née LEPLUS, 95 ans à ARMENTIERES
9 janv. 2023 Olivier LEMAI, 56 ans à LILLE
21 janv. 2023 Simone CHARLET, née FEUTRIE, 91 ans à LILLE

Le samedi 19 novembre, dès 8 h, la vingtaine d’exposants 
ayant réservé ses places pour la bourse aux jouets auprès des 
bénévoles de l’Association familiale était présente aux portes 
du Centre socio-culturel afi n d’installer les stands.
Parents, grands-parents viennent vendre les jouets des enfants 
pour faire de la place dans les armoires en prévision des nou-
veaux jouets que le Père Noël apportera. Du matériel de puéri-
culture, des vêtements pour les tout-petits sont aussi à vendre.
Dès l’ouverture des portes, les acheteurs recherchent les 
bonnes aff aires. Il n’est pas rare dans les allées de croiser des 
professionnels de la petite enfance, des nounous, des em-
ployés de crèche…
A la fi n de la matinée, les cartons des exposants se sont vidés, 
contents de leur vente ils se donnent rendez-vous pour l’année 
prochaine.

A noter que 
l’Associa-
tion familiale 
organise sur le 
même principe, 
un vide-dres-
sing adulte qui 
aura lieu le 21 
octobre 2023.

En 2022, nous avons accueilli 26 naissances (dont 1 en Belgique),
enregistré 24 décès et eu le plaisir de marier 10 couples.

Milav avait 7 ans, Hevro 2 
ans. Avec leurs parents, 
elles ont fui la guerre à 

Alep en Syrie, rejoint un 
camp de réfugiés en Tur-
quie, avant d’être pris en 
charge en 2017 par l’Etat 
français avec un accueil 
coordonné : municipalité 
(mise à disposition d’un 
logement), association 
Fleurbaix solidarité réfu-
giés (accompagnement 
au quotidien), école du 
Sacré Cœur (scolarisa-
tion des enfants).
L’accueil ne se voulait 
pas seulement matériel, 
mais humain. Beaucoup 
de bénévoles se sont mobilisés 
durant les dernières années pour 
de multiples missions : un chan-
tier participatif tout un été pour 
rénover et meubler le premier 
étage du presbytère, un concert 

solidaire avec Chattertone pour 
collecter des fonds, une exposi-
tion sur le thème de la fraternité, 

des cours de français et une aide 
dans les démarches administra-
tives. Le soutien scolaire a éga-
lement été important auprès des 
deux fi llettes qui ne parlaient pas 
le francais ; leurs résultats sco-

laires sont désormais très bons.
En décembre, la famille, agrandie 
par la naissance d’un petit gar-

çon, a déménagé à Aix-
les-Bains pour le travail et 
un regroupement familial. 
Celle-ci est très discrète 
et ne l’exprime que très 
peu mais ils ont une pro-
fonde reconnaissance 
envers la commune de 
Fleurbaix, notamment 
tous ceux qui ont pu 
les aider à s’intégrer au 
mieux. 
L’accueil de réfugiés peut 
parfois ne pas être facile 
mais c‘est aussi une ex-
périence passionnante. 

L’envie d’agir localement en ac-
cueillant une famille de réfugiés 
à Fleurbaix a réuni, a fédéré, a 
peut-être aussi changé quelques 
a priori et diminué certaines 
peurs. 



Hommage à Barbara
Salle paroissiale. 4 décembre 2022. 
25 ans après l’anniversaire de sa mort en novembre 1997.
Avec leur spectacle « Comme un 
air de Barbara », Claire Danjou et 
Mathieu Lespine ont magnifi é 
cette artiste devant une salle de 
150 personnes au complet pour 
cette occasion. 
Aux dires de certains, le répertoire 
choisi comportait pas mal de chan-
sons inconnues d’eux-mêmes.
Je tiens à remercier, au nom 
de la commission culture, les 
Fleurbaisiens et le public des 
communes environnantes de 

venir toujours nombreux lors des 
spectacles proposés sur Fleur-
baix : cela nous conforte dans 
le choix des spectacles éclec-
tiques mais semble-t-il perti-
nents que nous leur proposons. 
Le concours fi nancier de la 
CCFL nous est précieux pour 
proposer ces spectacles à 1 € 
pour les habitants. 

Jean-Paul FRAGNON
Conseiller délégué à la culture  

Des créateurs à Fleurbaix
15e édition du week-end des créateurs durant les 
4 et 5 novembre 2022
Traditionnellement organisée par 
le Rotary Club d’Armentières, 
cette édition s’est de nouveau 
déroulée au Centre socio-cultu-
rel prêté par la municipalité et 
dont les bénéfi ces ont été rever-
sés à l’association SINGAM de 
Fleurbaix.
Une trentaine de créateurs indé-
pendants ont proposé et vendu 
leurs réalisations artisanales : 
bibelots, tableaux, bijoux… aux 

fi dèles Fleurbaisiens et visi-
teurs des alentours, permettant 
ainsi des profi ts au Rotary Club 
d’Armentières qui remercie tous 
les visiteurs pour cette contribu-
tion qui permettra d’améliorer le 
bien-être de Noah.
Profi ts qui ont été abondés d’un 
don du club organisateur et re-
versés intégralement à l’asso-
ciation SINGAM qui récolte des 
fonds pour aider le petit Noah 

atteint d’une maladie orpheline 
rare, l’hypoplasie ponto-cérébel-
leuse de type 6. 
Chantal Carpentier, fl eurbai-
sienne et présidente 2022-2023 
du club Rotary, a remis le chèque 
à la famille de Noah lors d’une 
réunion du club rotarien le 29 
novembre en présence d’Aimé 
Delabre, maire de la commune.  
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Je me suis posé la question 

de nombreuses fois, al-
lons-nous relancer la Cob-

bers Night après cette longue 
période d’épidémie ? Alors que 
de grands événements connus 
peinent à retrouver leur public, 
c’est une aff aire risquée. 
A la fi n de l’été 2022 j’ai reçu 
un mail du gouvernement du 
Queensland, qui avait organisé 
le déplacement d’une déléga-
tion d’élèves Australiens ayant participé à un concours et 
gagné leur présence à la Cobbers Night à Fleurbaix durant 
leur voyage sur le front Ouest en 2020. Ils m’ont posé la 
question : « Y aura-t-il une Cobbers Night en 2023 ? » La 
réponse est sous vos yeux !
Pourquoi une Cobbersnight à Fleurbaix ? Parce que Fleur-
baix est plus connu en Australie qu’en France, parce que 
dans le Queensland il y a un hameau qui s’appelle Fleurbaix 
en mémoire de notre village, parce que la bataille de Fro-
melles s’appelle la bataille de Fleurbaix en Australie, et pour 
fi nir, un Australien sera fi er de dire : « Je suis allé passer 
une soirée à Fleurbaix -France et j’ai dansé, chanté, ri et 
bu (avec modération) avec des Fleurbaisiens de là-bas, les 
descendants des Fleurbaisiens qui ont soigné et réconforté 
nos soldats en 1916 ».
A l’heure où vous lirez ces lignes nous serons encore en pré-
paration, bloquez la date, ce sera le 22 avril 2023 à la salle 
paroissiale. Si vous souhaitez des renseignements, réservez 
vos billets ou donnez-nous un coup de main pour l’organi-
sation, je suis joignable par mail :
adeswarte@les-commerciaux.fr.

Antoine DESWARTE
Président de l’association Cobbers Night  

Cobbers Night 2023

Banque alimentaire
Encore une belle mobilisation cette année pour les 
dons en denrées alimentaires et une impressionnante 
générosité des Fleurbaisiens. Nouveau record en no-
vembre 2022 : 2,323 tonnes de produits non péris-
sables collectés à Fleurbaix (1,600 t en 2021, 2,260 t 
en 2020). Mention spéciale aux jeunes de l’USF qui ont 
donné un sacré coup de main pour le porte-à-porte.  

La semaine bleue : 
une semaine pour parler 
prévention et citoyenneté 

aux séniors 
En collaboration avec des associations fl eurbaisiennes et la 
CCFL, des ateliers ont eu lieu pendant la semaine, du 10 au 
14 octobre, pour informer et sensibiliser les aînés sur leurs 
préoccupations et diffi  cultés rencontrées.
Le conseiller numérique de la CCFL a exposé comment se 
prévenir des tentatives malveillantes des cybers hackers, 
lorsqu’on navigue sur la « toile ». 
Les secrets du « bien-manger » ont été révélés par une diété-
ticienne, et comment mieux gérer son stress par une sophro-
logue.
Des activités sportives étaient aussi au programme : marche, 
self-défense, pétanque, sans oublier des activités plus lu-
diques : jeux de cartes, jeux numériques, broderie au point 
de croix.
Une sortie au Musée de la vie rurale à Steenwerck a permis 
aux participants de replonger quelques années en arrière.
Pour clôturer cette semaine intense en activités, un goûter 
off ert par la municipalité était servi aux participants à la bi-
bliothèque.



Plus que jamais, les béné-
voles de la bibliothèque 
souffl  ent le vent de la 

culture, de l’échange et de la 
découverte à Fleurbaix. Préci-
sions sur l’état des lieux de son 
activité.
Notre bibliothèque est gérée par 
une association et par la mairie 
en complémentarité, pour un 
service public de qualité : ce ne 
sont pas moins de 20 bénévoles 
et une employée salariée qui 
l’animent.
Il faut rappeler que notre biblio-
thèque est parmi celles présen-
tant le plus de jours d’ouverture 
(et la seule du réseau Esperluette 
ouverte le dimanche matin). 

Nous pouvons à cet égard re-
mercier toutes et tous les bé-
névoles qui, en plus d’assurer 
des permanences, accueillent 
chaque semaine les enfants des 
2 écoles, animent des séances 
de conte auprès des enfants 
de la crèche, en bibliothèque et 
durant les accueils de loisirs… 
sans oublier Tiot Loupiot, Dis-
moi dix mots, l’Esperlufête, la 
Nuit de la lecture avec la pré-
sence professionnelle de Rita.
Les chiff res parlent d’eux-
mêmes : plus de 950 cartes de 
lecteurs, une augmentation très 
sensible depuis la mise en ré-
seau Esperluette en 2017, entre 
60 et 75 % d’occupation de la 
salle d’expo attenante.

Ce sont ces excellents résultats 
qui ont poussé le conseil munici-
pal à accepter dans sa majorité 
l’augmentation du temps de tra-
vail de Rita (28 h/semaine). C’est 
aussi pour répondre à l’engage-
ment de la municipalité auprès de 
la CCFL pour « coller » au mieux 
au schéma directeur de lecture 
publique, lui-même prôné par le 
gouvernement.
Chers lectrices et lecteurs, tous 
les jours la bibliothèque vous est 
ouverte. C’est un lieu de culture 
et d’échange, d’animation et de 
découverte. Soyez les bienve-
nus !

Jean-Paul FRAGNON
Conseiller délégué à la culture  

La balade des lumières 
fait toujours rêver
Cette année encore, malgré les températures bien basses, 
les familles fl eurbaisiennes étaient au rendez-vous.
Un dessin animé projeté sur 
écran géant devant l’église, des 
airs de Noël repris en chœur : 
merci Laurent et Simon !
 La traversée du parc illuminé 
avec le Père Noël en traîneau 
accompagné de ses lutins était 
magique. Bravo à « Pépé Phili-
bert », le musicien ambulant, qui 
a réchauff é les cœurs avec son 
orgue de barbarie pendant que 
les enfants recevaient les frian-
dises distribuées par le Père 
Noël.

Les bulles géantes de « Beu-
beulfamily » ont enchanté les 
enfants et aussi les parents, cer-
tains s’essayant à la technique. 
Puis le vin chaud et le chocolat 
ont réchauff é les corps. Un bon 
moment de convivialité !
Le comité des fêtes emmené par 
Pascale était à l’organisation. On 
doit à Jean-Paul et Gérard toute 
la féerie en lumières de cette ba-
lade enchanteresse et aux béné-
voles toute la logistique.  

Sportez-vous 
bien !

Imaginez une aire de jeux géante 
indoor, gratuite et ouverte à tous, 
petits et grands !
C’était le cadeau surprise du 21 dé-
cembre dans la salle multisports et 
le dojo : parcours aventure, struc-
tures d’équilibre, tobogans géants, 
aire de foot et la « faucheuse », 
ce jeu diabolique qui allie agilité 
et résistance physique. Même les 
parents s’y sont risqués !
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A bout de souffl e…

Vie de Fleurbaix

Notre-Dame du Joyel
en concert

J oie, énergie et émotion samedi dernier avec Les Chorales A 
Croches Choeur de Fleurbaix et Bonne Nouvelle d’Armen-
tières, réunies pour un concert solidaire au profi t des Restos 

du Coeur.
Merci à tous les choristes d’avoir partagé cette superbe prestation 
devant un public très nombreux dans l’église Notre-Dame du Joyel. 
Un beau moment chaleureux.  

Un fi lm de Jean-Luc Godard, une chanson de Claude Nougaro 
ou encore un article de la Voix du Nord du 24 décembre…

Moment convivial pour nos 
aînés venus chercher leur 

colis de Noël
Le samedi 10 décembre, à la salle paroissiale, 300 aînés âgés 
de plus de 70 ans, ont partagé un moment de convivialité, 
lors du retrait du colis de Noël, avec les élus, les membres du 
CCAS, autour d’un café et de petits gâteaux. 
On échange quelques mots, c’est aussi l’occasion de prendre 
des nouvelles des uns, des autres. 
Dans le colis de Noël off ert cette année, un plateau accompa-
gné de café, de chocolat, de gaufres, de confi ture et… d’une 
bière locale produite par la brasserie BAAM dont le magasin Le 
Hangar se situe rue Henri Lebleu.
Des bénévoles ont apporté leur colis à domicile à certains 
aînés ne pouvant se déplacer,.
Une centaine de personnes ont souhaité faire don de leur colis.



I l a choisi d’intituler cette ex-
position « Éclatante agonie 
des us », oxymore qui oppose 

l’idée d’une mort programmée 
des us et coutumes de nos civi-
lisations vieillissantes avec celle 
du bonheur de pouvoir témoi-
gner de la fascinante vitalité 
qu’ils manifestent encore.

Quel a été votre parcours ? 

Je suis né en 1949 à Coulogne. 
En classe de CM1, je deviens 
lauréat d’un test qu’organisait 
l’École d’art de Calais dans 
toutes les écoles du Calaisis 
« afi n de déceler et recruter 
les meilleurs élèves ». Le petit 
Jacques se voit projeté dans la 
lumière ! Tout part de là.

J’intègre alors les cours périsco-
laires de l’École d’art de Calais 
et reçois une première formation 
artistique.

Passionné, rêvant d’être artiste, 
j’ai l’opportunité de fréquen-
ter l’École nationale supérieure 
des Beaux-Arts de Paris dans le 
cadre de mes cours en faculté 
d’Arts plastiques à Censier Sor-
bonne. Admis au concours de 
l’IPES, je me destine au profes-
sorat et obtiens par la suite le 
CAPES Lettres, option Arts plas-
tiques, esthétique et sciences 
de l’art, … Le Graal !

Je suis nommé à Armentières au 
collège Desrousseaux et au ly-
cée Paul Hazard. J’exerce éga-
lement la fonction de conseil-
ler pédagogique ainsi que de 
maître de stage et formateur à 
l’IUFM de Douai.

Enfi n, agrégé d’arts plastiques, 
j’ai la charge de préparer les 
élèves de Paul Haz’ ayant choisi 
cette option au baccalauréat. 

Jacques revient sur un parcours 
jalonné de merveilleux souvenirs :

- L’inauguration de la base des 
Prés du Hem et les chars fl ot-
tants réalisés par les élèves du 
collège Desrousseaux.

- La fabuleuse exposition du 
bicentenaire de la Révolution 
avec cet Arc de Triomphe de 
six mètres de haut et de cinq 
mètres de large trônant au beau 
milieu de la salle Carnot !.. Et 
ces bandes dessinées géantes 
illustrant des histoires déni-
chées par les élèves de Nicole 
Chérigié dans les archives de la 
mairie d’Armentières.

- J’ai même ajouté la danse 
contemporaine à l’occasion de 
projets éducatifs avec des cho-
régraphes en résidence au Vivat !

- Mémorable 
aussi l’Atelier 
de pratiques 
artistiques de 
Desrousseaux 
et l’Espace 
R e n c o n t r e 
avec l’oeuvre 
d’art, outils 
p e r m e t t a n t 
une didac-
tique de l’art contemporain. 
Y furent invités Nils Udo, Les 
Lola Muance, Antoine Defoort, 
Phoebe Dingwal, Joël Hubaut, 
une première fois pour exposer 
son « Lapin sémiotique » dans 
un terrier dans le hall du Vivat, 
une seconde fois pour l’installa-
tion de son C.L.O.M** « On n’y 
voit que du bleu »… La liste est 
loin d’être exhaustive. 

Ces aventures n’auraient pas pu 
exister sans l’aide de structures 
telles que la DRAC, la CAC, le 
FRAC, le VIVAT, la Direction de 

la culture et du tourisme de la 
municipalité… sans la complici-
té des élèves et d’acteurs issus 
d’un tissu relationnel patiem-
ment constitué au fi l du temps 
que notre artiste remercie au 
passage.

Et maintenant ? 
A la retraite depuis quelque 
temps, j’en profi te pour réaliser 
des projets de voyage. Je me 
consacre davantage à la pein-
ture, dans mon atelier ou au 
sein de l’association « Fleurbaix 
et ses peintres » dont je suis 
membre. Membre également 
d’autres associations : Lestrem 
Nature, Ballada, le photo-club 
Léo-Lagrange à Armentières, le 
stretching à Erquinghem, Maya 
Coeur à Mons qui aide les popu-
lations mayas dans les villages 
sous-équipés..

Quelle est votre journée 
type ?  
Je me refuse d’avoir une journée 
type ; je me veux disponible et 
adaptable mais en dehors de la 
peinture, j’aime lire, écrire, jardi-
ner, cuisiner, bricoler….

Que pensez-vous de la vie 
à Fleurbaix ? Qu’est-ce 
qui fait que vous vous y 
sentez bien ?
Oui, on y trouve tout ce qu’il faut 
et j’apprécie toutes les activités 

que nous pouvons y pratiquer 
et, même si Fleurbaix n’est plus 
un village, j’apprécie l’ambiance 
qui y règne encore et souhaite-
rais qu’y perdure l’esprit rural 
qui fait son charme.

Participez-vous à la vie 
locale ? 
Oui, au travers des associa-
tions auxquelles j’adhère ; et je 
suis toujours prêt à m’impliquer 
ponctuellement dans la vie fl eur-
baisienne quand l’occasion se 
présente, comme j’ai pu le faire 
en tenant, avec d’autres béné-
voles, la buvette d’« Art travers 
champs ».

Qu’amélioreriez-vous à 
Fleurbaix ?   
Je m’y sens bien depuis long-
temps mais je regrette que les 
diff érentes équipes municipales 
aient souhaité tendre vers tou-
jours plus de constructions au 
détriment de l’esprit village. Le 
problème se pose aussi pour les 
personnes qui se comportent 
parfois en simples consomma-
teurs et ne participent plus aux 
nombreux bénévolats qui fai-
saient la force de notre « bien-
vivre ensemble ».
J’aimerais plus d’écoute et voir 
se créer davantage de voies 
piétons/vélos, comme celle du 
chemin des écoliers.

* Du 24 janvier au 28 février 2023
** Contre l’ordre moral

Propos recueillis par 
Corine DELHAIZE  
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Aujourd’hui, rencontre d’un artiste fl eurbaisien, Jacques Vancutsem, qui expose au Rex d’Armentières (Offi ce de 
Tourisme)* des tableaux réalisés à l’acrylique, inspirés de ses voyages au Japon et au Guatemala.

« Éclatante agonie des us » - Jacques Vancutsem

Questionnaire de Proust :

> Ma vertu préférée :
l’humanité dans le sens bien-
veillance, respect de l’autre, 
tolérance, compassion

> La qualité que je préfère chez   
    les autres et que j’apprécie le 
    plus chez mes amis : 

la confiance, la disponibilité

> Mon principal défaut :
plutôt distrait, ce qui n’est pas 
toujours facile pour mes proches 
au quotidien

> Mon occupation préférée :
en général, j’aime apporter une 
dimension artistique dans tout 
ce que je fais

> Mon rêve de bonheur :
il correspond en tous points à 
la chanson de Félix Leclerc, 
Bourvil, Renaud… « Quand les 
hommes vivront d’amour…         
il n’y aura plus de frontière…   
les soldats seront troubadours… 
Ce sera la paix sur terre… »

> Ce que je voudrais être :
« Deviens ce que tu es » dit 
Nietzsche ; je voudrais devenir 
ce que je suis, c’est-à-dire déve-
lopper et donner le meilleur de 
moi-même

> Mes héros dans la fiction sont 
plutôt des anti-héros, Gaston 
Lagaffe, Charlot, l’inspecteur 
Gadget

> Mon musicien ou chanteur    
    préféré : actuellement, je passe 

de Led Zeppelin à Yosra Zekri, 
une voix formidable, mais je 
suis curieux de tout et éclectique 
dans mes goûts

> Mon artiste préféré :
je n’ai pas d’artiste préféré à 
part ceux avec qui j’ai travaillé, 
comme le plasticien Ernest 
Pignon-Ernest, Joël Hubaut ou 
Bernard Lassus

> Ma fleur préférée :
j’aime la nature quelle qu’elle 
soit, mais peut-être le jasmin

> Ce que je déteste par-dessus 
    tout : la prédation et les moyens 

d’y parvenir, manipulation, 
fourberie, violence.

> Le don que j’aimerais avoir :
soulager la misère du monde 
ou, plus modestement, savoir 
m’exprimer avec un instrument 
de musique

> Les fautes qui m’inspirent le 
    plus d’indulgence :

les gaffes, les bourdes, dans ce 
qu’elles ont d’humoristique

> Ma devise :
Vis l’instant ; ne pas se lamenter 
sur le passé ni craindre l’avenir

> Quel est votre état d’esprit 
actuel par rapport au monde 
qui nous entoure ? :
J’ai une vision tragique dans le 
sens grec du terme, le fatum. Je 
fais juste le constat d’une évolu-
tion de notre civilisation actuelle 
qui s’achemine vers sa fin, sans 
être ni optimiste ni pessimiste. 
Pour autant, continuons à 
nous battre même si l’espoir de 
victoire n’est pas assuré. Un jour 
peut-être « les hommes vivront 
d’amour… mais nous, nous 
serons morts, mon frère ».

‘‘ Je me refuse d’avoir 
une journée type ; 

je me veux disponible 
et adaptable ’’
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FÉVRIER 2023 
 Dimanche 19 : Fête Séniors Club - C.S.C.

MARS 2023
 Vendredi 3 : Don du Sang - A partir de 13 h 30 -   
    C.S.C.
 Samedi 4 : Mairie ouverte - 9 h à 12 h  
 Samedi 4 : Fleurbaix j’y cours - Course des 

Enfants - 14 h 30
 Dimanche 5 : Courses Fleurbaix j’y Cours - 

Départ salle multisports - A partir de 9 h  
 Samedi 11 : Inscriptions brocante 2023 - 

Riverains : 10 h à 12 h - C.S.C., salle bleue
  Vendredi 17 : Spectacle Impro’show à 1€ - 

20 h - Salle paroissiale
 Vendredi 17 : Inscriptions brocante 2023 - 

Fleurbaisiens : 17 h 30 à 19 h - C.S.C., salle bleue
 Samedi 18 : Inscriptions brocante 2023 - 

Fleurbaisiens : 10 h à 12 h - C.S.C., salle bleue
 Samedi 18 : Atelier parents/enfants organisé par 

l’Association familiale de Fleurbaix - 9 h à 12 h - C.S.C.

 Dimanche 19 : Nettoyons la nature - Rendez-vous   
    9 h 30 au C.S.C
 Vendredi 24 : Inscriptions brocante 2023 - 

Extérieurs : 17 h 30 à 19 h - C.S.C., salle bleue
 Samedi 25 : Inscriptions brocante 2023 - 

Extérieurs : 10 h à 12 h - C.S.C., salle bleue
 Samedi 25 : Loto familial organisé par l’ADEP de 
    l’Ecole Franche Terre - C.S.C.
 Dimanche 26 : Passage à l’heure d’été

AVRIL 2023
 Samedi 1er : Mairie ouverte - 9 h à 12 h  
 Samedi 1er : Portes ouvertes école Franche Terre - 

9 h à 12 h  
 Samedi 1er : Portes ouvertes école Sacré-Coeur - 

10 h à 12 h 
 Dimanche 2 : Parcours du cœur   
Mardi 4, mercredi 5 et jeudi 6 : Bourse aux 

vêtements organisée par l’Association familiale 
de Fleurbaix - C.S.C.

 Samedi 8 : Chasse aux œufs organisée par le 
Comité des fêtes - 11 h - Parc municipal 

 Du lundi 17 au vendredi 21 : Accueils de loisirs de 
printemps - Maison des loisirs  

 Du vendredi 21 avril au vendredi 5 mai : 
Exposition Fleurbaix et ses peintres aux fenêtres

 Samedi 22 : Soirée Cobbers Night - Salle paroissiale 

MAI 2023
 Lundi 1er : Marché aux fl eurs - Place de l’église de 

9 h à 13 h
Mercredi 3 : Ouverture des inscriptions Accueil de 

loisirs d’été - 17 h à 18 h 30 - Maison des loisirs
 Samedi 6 : Mairie ouverte - 9 h à 12 h 
 Lundi 8 : Commémoration 8 mai 1945 - 11 h - 

Monument aux morts
 Lundi 8 : Brocante organisée par l’Association

Familiale de Fleurbaix - rue du Quesne - 7 h à 14 h 
 Lundi 8 : Exposition peinture - MJC 
 Dimanche 14 : Pique-nique participatif dans 

le cadre des Flandroyantes CCFL - 12 h - Parc 
municipal 

 Dimanche 28 : Championnats régionaux de 
bicross - Pistes de bicross - Rue David 

L’agenda est consultable sur
www.fl eurbaix.fr


